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60 BRÈVES 86MICRO OUVERT

FRANCE BONNEAU

NE ME DIS PAS

Ne me dis pas ton nom

Montre-moi d’abord ton sang

Une artère rouge

Filant à toute allure sur la rue Rachel

Fais-moi voir tes yeux

Que j’imagine un autre Montréal

Une ruelle où plombe la lumière du soleil

Ton nom je ne veux pas le connaître

Les battements de la Terre suffiront

À me dire qui tu es.

Voyage… déambule. Ô désespérance… espoir. Espoir
dans l’espérance du sentier évanoui. Marche… marche à
contresens. Au sens du centre. Du creuset en fusion. De
l’être… de l’être. Désespérance du quotidien. Des des-
seins dissous. De l’amour défait. Accoucher c’est aimer.
Aimer à sens unique. Puis passer des années accrochée à
la vacuité. Dernières chimères. Dissoutes de jour en jour.
Réviser sa copie. Revoir ses devoirs. Ils sont finis. Moi je
demeure. Mon univers fait de trous noirs. Aspirée vers
l’inconnu. Un peu tard… trop tard. Devant un sentier
vide. Avancer sans béquille. D’un grand pas. Vers…
l’ignorée. Désabusée de tout. Sans attache… sans émoi.

GISLAINE ROGUET

VOYAGE
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